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Lord Brougham est mort. Il a été tiré en se promenant en voiture dans son parc ;
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les chevaux l'ont emporté et tout brisé, il a été jeté de la voiture, foulé aux pieds
des chevaux & roues ensuite. C’est horrible. Voilà une des gloires de l'Angleterre
qui a disparu, car bien que fou, c’était un esprit très supérieur, très universel, et
vous verrez que tous les partis  s’uniront en Angleterre pour le reconnaître et
proclamer cela une perte nationale. Savez-vous qu'on dit que Lady Clauricarde
avait pour lui un sentiment très tendre et qu’elle sera très malheureuse de cette
mort ?
Thiers est venu chez moi hier, mais il ne m’a pas trouvé, j’en suis fâchée. J'ai dîné
chez les Granville, il n’y avait que Montrond. Ils étaient bien troublés de la nouvelle
de Brougham. J’ai pris froid hier en courant les boutiques. Décidément il y a rien de
plus malsain que de se meubler. Le temps est affreux, J’ai des douleurs à la têtes, je
crains un retour de ma fluxion. Adieu.
Je suis tourmentée de mille petites tracasseries, ma nouvelle femme de chambre est
partie.  Elle  n’a  pas  aimé la  rivalité  de l'Anglaise,  et  comme celle  ci  me plait
extrêmement  je  n’ai  pas  hésité  à  me  séparer  de  l'autre.  Je  cherche  donc  de
nouveaux et cette pauvre Charlotte est malade du chagrin de tous ces retards. Je
vous conte toutes mes peines. Adieu. Adieu.
Midi Bulwer me fait dire dans ce moment que Brougham n’est pas mort. Je ne
conçois pas cette étrange mystification. Le duc de Bedford est mort. On accuse M.
d'Orsay de la fausse nouvelle sur Brougham. J'ai reçu la réponse de Burkham. Les
lettres of administration sont entre ses mains pour être remises à mon fondé de
pouvoir quand je le désignerai.
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